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Éditorial

Les Français ont tranché : ils ont 
élu Nicolas Sarkozy président de la 
République avec 53 % des voix. C’est 
la démocratie et il faut en accepter le 
verdict, même s’il peut nous sembler 
injuste. Je veux ici remercier les 
militants et militantes de Loire-
Atlantique qui, des mois durant, ont 
fait preuve d’un dévouement et d’une 
énergie remarquable qui ont permis à 
Ségolène Royal d’arriver en tête dans 
notre département au 2ème tour de la présidentielle. Passée 
la déception du 6 mai au soir, dès le lendemain, les militants 
socialistes de Loire-Atlantique se sont de nouveau mobilisés pour 
préparer les législatives à venir. Sans ces milliers d’hommes et 
de femmes, le parti socialiste ne serait rien. Merci à eux. 

Bien sûr, nous vivons des moments diffi ciles et la tentation est 
visible de chercher à travers les personnes la responsabilité 
d’un échec collectif. Nous ouvrirons un débat pour l’analyser 
en temps voulu. Car l’heure est au rassemblement, à l’unité 
et à la responsabilité de chacun pour préparer au mieux les 
législatives et plus tard les cantonales et les municipales. C’est 
ce que les Français attendent de nous. Voilà notre priorité, 
voilà à quoi tous ensemble nous allons nous consacrer. Ce n’est 
qu’après que viendra le temps du débat. Il est évident que le 
parti socialiste doit faire, dans l’unité, un profond travail de   
“rénovation” pour défi nir une ligne politique claire et durable 
qui ne soit pas seulement l’éphémère synthèse d’un congrès 
parmi d’autre. Nous devons répondre sans tabou à la question 
suivante : qu’est-ce qu’être socialiste au 21ème siècle ? A côté de 
ce travail de “rénovation idéologique”, nous devrons désigner 
parmi nous un leader qui sera le chef de l’opposition clairement 
identifi é auprès des Français, et notre candidat(e) naturel(le) 
en 2012. C’est sans doute le long chemin à prendre si l’on veut 
voir refl eurir l’espoir dans 5 ans. 

D’ici là, nous allons mener le combat pour les législatives avec 
l’ambition de l’emporter à commencer par chez nous en Loire-
Atlantique où des circonscriptions peuvent basculer à gauche. 
Bon courage mes chers camarades et gardons, chevillée au corps 
et à l’âme, l’espérance militante qui nous fait vivre•

  Alain GRALEPOIS

  1er secrétaire fédéral

Se mobiliser pour 
les législatives

Un pas de plus 
vers l’Europe sociale !!!

Après deux ans d’un travail collectif animé par 
Angelica Schwall-Düren et Pierre Moscovici, la 
« Déclaration commune sur l’avenir de l’Europe  
du Parti social démocrate d’Allemagne et du Parti 
socialiste français » (1) vient d’être publiée.

Au-delà du symbole et de la réaffi rmation  de nos 
idéaux communs, cette déclaration précise les 
grandes orientations futures de la construction 
européenne que nous voulons mettre en œuvre. 
Il y est affi rmé très clairement que nous devons 
réconcilier les citoyens avec l’Europe, et que 
pour cela nous devons poursuivre ensemble le 
processus d’intégration européenne dans un 
sens plus social. Nous devons donc compléter les 
politiques économiques et monétaires par une 
politique sociale assurant une redistribution des 
richesses juste et effi cace. La première partie de 
cette déclaration est consacrée à la prospérité 
et la justice sociale, la deuxième aborde les 
enjeux internationaux, et la dernière insiste sur 
l’importance de la relance constitutionnelle de 
l’Europe. Sur chacun de ces thèmes des mesures 
concrètes sont avancées pour construire une Europe 
sociale forte, pacifi catrice, engagée en faveur 
du multilatéralisme, et soutenant des relations 
commerciales internationales équitables.

A l’heure de la relance du projet européen, et à 
l’aube des élections européenne de 2009, on se 
réjouit de cette contribution à l’élaboration d’un 
programme politique commun aux socialistes 
européens. Il faut ajouter à cette déclaration 
le récent rapport du PSE (Delors-Rasmussen) 
sur l’Europe sociale (2) ainsi que les résolutions 
prises lors du dernier Congrès du PSE à Porto 
(3). Forts de cette base, les socialistes français 
pourront montrer, lors de la prochaine Présidence 
française de l’UE, le visage d’une opposition 
politique constructive, proposant une alternative 
à la politique européenne actuelle, qui donnerait 
un coup d’accélérateur à l’Europe politique et 
sociale•

Cyril HUNAULT
Délégué fédéral aux questions européennes 

(1) http://international.parti-socialiste.fr/fi les/
brochure_ps_spd.pdf
(2) http://www.pes.org/downloads/NSE_Web_
interactive_FR.pdf
(3) http://www.pes.org/downloads/
10PRINCIPLES_FINAL_FR.pdf



• Une incontestable défaite nationale mais de bons 
résultats dans l’Ouest
Ségolène Royal n’obtient que 46.94% au niveau national 
mais dans les trois régions de l’Ouest Atlantique (Bretagne, 
Pays de la Loire, Poitou-Charentes) 7 départements sur 13 
votent majoritairement pour Ségolène Royal qui remporte la 
majorité des voix.

48,30% en Pays de la Loire, un résultat qui rend crédible 
l’hypothèse de garder la Région en 2010.

 • La Loire-Atlantique : désormais un fi ef de gauche ?
52.85% pour Ségolène Royal, un résultat qui conforte 
l’ancrage à gauche du département et la majorité du Conseil 
Général. Un résultat supérieur de près de 6% par rapport à la 
situation nationale.

Une évolution à gauche très marquée entre 1995 et 2007 : par 
rapport au score national de la gauche, la Loire-Atlantique 
réalisait +2.34% en 1995, + 5.91% aujourd’hui, l’écart s’est 
accru de 3.57%.

• Les perspectives pour les élections législatives
Il est possible de garder les quatre circonscriptions ayant 
des sortants socialistes : 

• 3 sont solidement ancrés à gauche et ont donné à Ségolène 
Royal plus de 60% des voix : 3ème (Nantes – St-Herblain) ; 
4ème (Rezé – Sud Loire), 8ème (Saint-Nazaire – Savenay)

• la 2ème (Nantes) a donné 54.83% à Ségolène Royal, la 
victoire y est donc possible mais rien n’est acquis et la 
garder représente la priorité n°1 pour le département

Il est possible de gagner deux circonscriptions qui ont donné 
la majorité à Ségolène Royal : la 1ère (Nantes – Orvault) 
avec François de Rugy (Verts) et Pascal Bolo, et la 5ème 
(Carquefou – Ancenis) avec Michel Ménard et Annie Briand. 

Dans les trois autres circonscriptions Nicolas Sarkozy 
bat Ségolène Royal mais nous réalisons de bons scores et 
les divisions de la droite peuvent offrir des opportunités 
notamment dans la 9ème circonscription (Pays de Retz).

Nous sommes partout en progrès par rapport à 1995, de 
manière spectaculaire dans les circonscriptions nantaises : 
+8.76% dans la 2ème ; +5.16% dans la 1ère ; mais également 
fortement dans les circonscriptions périurbaines avec de 
+3.64% dans la 6ème (Nort-sur-Erdre – Châteaubriant) à 
+5.33% dans la 10ème (Vignoble).

• Les perspectives pour les élections municipales
Les municipalités de gauche sortent renforcées de ce 
scrutin puisque toutes les communes ont donné la majorité 
à Ségolène Royal sauf Varades de quelques voix et Pornichet 
et La Turballe qui n’ont jamais voté majoritairement à 
gauche lors des scrutins présidentiels. L’adhésion de la 
population aux équipes municipales offre de manière 
évidente une prime à Ségolène Royal comme le montre de 
manière spectaculaire le résultat de Nantes : 56,6%, +6.4% 
par rapport à 1995.

Parmi les villes de + de 3500 habitants dirigées par la droite, 
17 donnent la majorité à Ségolène Royal. De nombreuses 
communes peuvent donc être gagnées comme Saint-
Sébastien, Orvault, Vertou, Sainte-Luce, Pontchâteau, Blain, 
Saint-Étienne de Montluc, Donges,…

10 autres communes de + de 3500 habitants donnent entre 
48 et 50% des voix à Ségolène Royal. Nos chances de victoire 
y sont donc réelles comme à Carquefou, Châteaubriant, 
Saint-Brévin, Ancenis, Thouaré,…

De nombreuses communes de – de 3500 habitants dirigées 
par la droite donnent également la majorité à Ségolène 
Royal• 
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Actualités
Élection Présidentielle 2007 : Analyse des résultats

Présidentielle 2007 : Résultats - Loire-Atlantique (2ème tour)

N° de 
circonscription ROYAL (Voix) SARKOZY 

(Voix) ROYAL (%) SARKOZY (%)

1ère 30 765 27 698 52,62 % 47,38 %

2ème 35 838 29 529 54,83 % 45,17 %

3ème 42 941 27 094 61,31 % 38,69 %

4ème 39 632 25 742 60,62 % 39,38 %

5ème 49 695 46 873 51,46 % 48,54 %

6ème 32 187 32 376 49,85 % 50,15 %

7ème 41 478 46 802 46,98 % 53,02 %

8ème 39 779 24 590 61,80 % 38,20 %

9ème 38 375 45 056 46 % 54 %

10ème 40 958 43 606 48,43 % 51,57 %

Cette analyse a été préparée par Christophe Clergeau, secrétaire fédéral aux élections, pour le Conseil fédéral du 14 mai.
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• Quelle analyse politique 
peut-on faire des résultats 
des 1er et 2ème tours de la 
Présidentielle en Loire-
Atlantique ?
Il  y a dans ces résultats des données 
qui relèvent de la dynamique 
propre de cette élection, et que 
l’on retrouve donc à l’échelle 
nationale : participation massive, 
en hausse partout, même si elle 
demeure inférieure de près de 
dix points dans certains quartiers 
populaires, faiblesse de la gauche 
non-socialiste, Verts, extrêmes-

gauches et Parti communiste, qui a pâti d’un vote utile imprégné 
du souvenir du 21 avril 2002, et aussi d’une 
décrédibilisation de son offre politique, score 
de Nicolas Sarkozy qui dépasse de loin les scores 
traditionnels des candidatures chiraquiennes, 
percée de François Bayrou qui est, dans la région 
et dans le département, un peu au-dessus de son 
score national, recul en voix et en pourcentage 
du vote lepéniste, notamment dans ses “zones 
de force” comme le Pays de Retz. Et puis il y a la confi rmation 
de dynamiques propres au département, qui rejoignent des 
évolutions constatables également en Bretagne : ces élections 
viennent confi rmer l’ancrage à gauche de la Loire-Atlantique que 
la conquête du Conseil général avait révélé en 2004. 

Une situation identique s’observe d’ailleurs en Ille-et-Vilaine, où 
Ségolène Royal est aussi placée en tête au second tour. Dans ces 
deux situations, le poids de la ville-centre est essentiel dans le 
résultat départemental. C’est à Nantes et dans l’agglomération 
que Ségolène Royal enregistre ses meilleurs scores. Il y a ensuite 
un phénomène de métropolisation, une continuité territoriale et 
politique frappante entre Nantes et Saint-Nazaire, qui “isole” les  
territoires les plus favorables à Nicolas Sarkozy : le vignoble, l’Est 
du département, avec un resserrement de l’écart droite-gauche, le 
Pays de Retz, et enfi n La Baule-Guérande, où le candidat de l’UMP 
enregistre ses meilleurs scores départementaux, dès le premier 
tour. Mais l’enseignement de cette élection présidentielle est que 
les progrès enregistrés par le PS se diffusent par capillarité dans 
des territoires de plus en plus nombreux. Au Nord du département 
à Nozay, mais également vers le Sud à Vertou et Clisson.

• Ségolène Royal est arrivée en tête en Loire-Atlantique 
et dans une majorité de circonscriptions. Faut-il pour 
autant en déduire des perspectives favorables pour les 
législatives toutes proches ?
Ségolène Royal arrive en effet en tête dans six circonscriptions sur 
dix, et dans une septième, les résultats sont quasiment à 50-50. 
Mais prédire que le score des candidats socialistes ne sera qu’un 
décalque de cette élection, c’est aller un peu vite en besogne. On 
mesure mal l’infl uence du score de l’élection présidentielle sur les 
législatives lorsque ces élections se succèdent immédiatement. 
Il peut y avoir comme en 2002 un effet amplifi cateur de l’élection 

présidentielle sur le scrutin législatif. Mais on se rappelle aussi 
qu’en 1988, dans le contexte de l’ouverture décidée par François 
Mitterrand, pourtant élu avec 54% des voix, Michel Rocard n’avait 
disposé que d’une majorité relative à l’Assemblée. 

• Après 1995 et 2002, c’est le troisième échec 
consécutif de la gauche à la Présidentielle. Sur le plan 
national, quelle est votre analyse à ce sujet : La France 
est-elle clairement ancrée à droite ? La gauche et le PS 
ont-ils un devoir de rénovation et si oui, dans quelle 
direction ? 
Les territoires qui ont donné ses meilleurs scores à Ségolène 
Royal sont, en tendance, les territoires que le PS a conquis le plus 
récemment, sur d’autres forces qui y étaient traditionnellement 
implantées : la démocratie-chrétienne à l’Ouest, le radicalisme 

dans le Sud-Ouest. 

En revanche, la géographie des meilleurs scores 
de Nicolas Sarkozy rejoint aussi la géographie du 
socialisme traditionnel. On a trop peu souligné que 
les trois fédérations références dans l’imaginaire 
comme dans l’appareil socialiste, Nord, Pas-de-
Calais, Bouches du Rhône, sont aussi celles où 
Ségolène Royal enregistre des reculs sensibles et 
Nicolas Sarkozy des scores très élevés. 

Il y a là une modifi cation de la géographie de l’implantation 
socialiste qui doit faire réfl échir au contenu même du discours 
et du projet des socialistes, et qui devra déboucher aussi sur une 
nouvelle répartition des responsabilités. L’Ouest a toujours été 
sous-représenté dans l’appareil socialiste. Il me semble pourtant 
que, dans ce “modèle breton”, qui a été salué par les électeurs et 
auquel la Loire-Atlantique se rattache, il y a des données qui ne 
peuvent être étendues à d’autres territoires. 

On ne reviendra pas, par exemple, sur l’industrialisation tardive 
de l’Ouest, qui l’a longtemps laissé à l’écart de la modernité, mais 
qui lui permet aujourd’hui de moins souffrir des crises qui affectent 
les industries traditionnelles, et de compter parmi les territoires 
où l’expansion démographique, culturelle et économique est la 
plus notable. Ce qui fonde l’idée du “modèle” détermine aussi 
ses propres limites. Ce n’est pas en se recroquevillant sur le 
“réduit breton” ou sur le seul Sud-Ouest que la gauche et le PS 
pourront revenir au pouvoir. Si le socialisme du grand Ouest a 
réussi à maintenir le lien entre les classes populaires et les classes 
moyennes, la reconquête des classes populaires dans les régions 
les plus touchées par la crise des industries traditionnelles doit 
rester une priorité. Mais cette “reconquête” ne peut plus se 
payer des seuls mots de la tradition.  Elle ne doit pas être la seule 
défense des situations acquises, mais bien l’attention prioritaire 
aux destins individuels. 

Finalement, si le chantier de la rénovation devait être véritablement 
ouvert, ce n’est pas 2002 qu’il faudrait scruter, ni même les seules 
35 h, ou le second septennat de François Mitterrand, mais bien 
en amont, la question des restructurations industrielles et des 
reconversions individuelles. C’est-à-dire aux premiers mois qui ont 
suivi l’alternance de 1981. Vaste programme...

“Le socialisme de l’Ouest a su maintenir 
  le lien entre classes populaires et classes moyennes”

“La reconquête passe 
aussi par l’attention 
prioritaire aux destins 
individuels.”

Goulven Boudic
• Maître de conférence 
en science politique à 
l’Université de Nantes

Actualités

Goulven Boudic, maître de conférence en science politique à l’Université de Nantes, 
nous fait part de son analyse du scrutin présidentiel. 



À lire

“QUEEN MARY 2 
par gros temps”

C’est le titre du livre de Yannick Guin, 
adjoint au maire de Nantes, chargé de la 
culture et du patrimoine. Deux passagers un 
peu las – un père et sa fi lle – embarquent sur 
le QUEEN MARY 2, un beau navire construit à 
Saint-Nazaire, leur pays d’origine, pour une 
traversée qui se voulait reposante. Pourtant 
on ne quitte pas la terre sans ses soucis : 
le temps qui passe, l’Europe qui patine, la 
mondialisation qui donne à l’Histoire des 
tours inattendus.

La tempête précisément n’était pas au 
programme. Dans le monde clos et agité du 
QM2, un dialogue s’instaure où surgissent des 
hommes obscurs qui ont construit tant de 
navires de race, des ingénieurs dont l’imagi-
nation permet de conquérir les marchés, des 
capitalistes qui débattent du meilleur rapport 
entre la qualité et le prix d’un “liner”.

Et tant d’hommes de toutes les couleurs, ve-
nus du monde entier, avides du travail fourni 
par les sous-traitants et souvent par des “mal-
traitants”. Quand l’accalmie revient, le QM2 
pointe le nez vers Wall Street, Manhattan, et 
laisse en son sillage un message : l’Histoire 
n’est jamais le lieu de la félicité, autant ne 
pas se perdre dans la douce illusion des 
croisières tranquilles•

“QUEEN MARY 2 par gros temps” 
de Yannick Guin 

96 pages-14€ - Editions Siloë
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“Le socialisme de l’Ouest a su maintenir 
  le lien entre classes populaires et classes moyennes”

François de Rugy, adjoint au maire de Nantes chargé des trans-
ports, est candidat sur la 1ère circonscription avec comme sup-
pléant Pascal Bolo, conseiller général de Nantes Nord. Pour 
lancer leur campagne, ils ont tenu une conférence de presse à 
Nantes à la mi-mai. 
En Loire-Atlantique, les Verts et le PS ont passé un accord électoral assu-
rant notamment des listes communes aux municipales dans les principales 
villes du département. La candidature de François de Rugy à la députation 
s’inscrit dans cet accord. La 1ère circonscription a été tenue par la gauche 
de 1997 à 2002 avec Patrick Rimbert avant de retomber à droite. Depuis 
5 ans, ce secteur a donc pour député l’UMP Jean-Pierre Le Ridant qui se 
dispense de compte rendu de mandat régulier… 

François de Rugy souligne que “les électeurs auront le choix entre deux 
projets différents. Nous sommes dans une logique de renouvellement. 
Notre victoire est possible après les 52,5% réalisé par Ségolène Royal 
au 2ème tour de la présidentielle. Elle est nécessaire car il faut équili-
brer les pouvoirs en France et à l’Assemblée nationale”. 

Pascal Bolo est allé dans ce sens en martelant que les députés de gauche 
seront utiles dans la période qui s’ouvre. Il a pris l’exemple de la loi SRU 
remise en cause par le précédent gouvernement et qui a été maintenue 
grâce à la lutte de l’opposition à l’Assemblée nationale. Avec François 
de Rugy, il incarne la gauche unie et “ça marche partout : dans les dé-
partements, les régions, les mairies. Nous allons porter ce message 
auprès des électeurs. La campagne présidentielle a montré le besoin 
de renouvellement des pratiques politiques. Je suis fi er de m’inscrire 
dans cette démarche qui se poursuit dans ma candidature auprès de 
François de Rugy”. 

Le candidat titulaire a conclu la réunion en précisant sa vision du rôle 
d’un député qui “doit aussi fédérer et susciter les initiatives locales, 
associatives etc.”
Meeting le 1er juin à 18h45 salle de l’Odyssée à Orvault avec Dominique 
Voynet et Jean-Marc Ayrault. Des réunions publiques seront organisées 
dans toutes les communes de la circonscription•

http://blog.francoisderugy.fr

1ère circonscription
La gauche unie au combat 

François de Rugy (au centre), Pacal Bolo (cinquième en partant de la 
gauche) avec une partie de leurs soutiens locaux. 



“Donner sa juste place à l’écologie dans notre société demande force de conviction et capacité à 
rassembler. Tant de citoyens attendent cette union au-delà des clivages politiques ! 
C’est pourquoi j’ai accepté de rejoindre Martine L’Hostis pour élire une députée déterminée à construire 
une République du progrès social et de l’écologie”•

Franck NICOLON, suppléant de Martine L’Hostis. 

Vie de la Fédération
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Législatives 2007 : 10ème circonscription

Franck NICOLON

Suppléant de Martine L’Hostis. 
Conseiller municipal à Clisson, 
élu des Verts.
Engagé depuis de nombreuses 
années dans la vallée de 
Clisson pour la préservation de 
l’environnement.

• Peux-tu te présenter en quelques mots ?

Je suis mariée, j’ai deux fi lles, grand-mère d’une petite fi lle 
et je suis fonctionnaire territoriale. Brestoise, originaire des 
Monts d’Arrée, donc sensibilisée à la culture  et à la langue 
bretonnes, mais aussi aux graves problèmes écologiques de 
la centrale nucléaire de Brénilis, la première centrale à 
s’installer mais aussi la première à devoir être démantelée 
ce qui n’est pas si aisé, et qui n’a jamais créé d’emplois 
durables dans le secteur. La  côte a été victime de naufrages 
pollueurs, les premiers accidents graves qui ont lourdement 
souillé les plages bretonnes.

Les femmes du Finistère ont géré souvent seule la famille 
puisque les hommes travaillaient en général pour la Marine 
nationale, et ont toujours dû faire face aux problèmes 
divers. Cette place féminine m’a longtemps parue légitime, 
j’ai ensuite découvert que ce n’était pas toujours le cas. 
Le chômage est malheureusement trop important dans ce 
coin de Bretagne et a beaucoup marqué ma jeunesse, d’où 
peut-être mon engagement et l’envie de ne pas baisser les 
bras car il y a toujours une solution.

• Quel sens donnes-tu à ta candidature ?

Je ne me suis jamais contentée des propositions toutes 
faites, il y a toujours une possibilité d’améliorer la vie 
des citoyens, ou du moins de leur permettre de connaître 
et d’exercer leurs droits. L’injustice sociale m’a toujours 
dérangée, il faut donner à chaque individu la possibilité de 
choisir sa vie. Un chemin n’est jamais tracé défi nitivement et 
la société se doit de proposer toutes formes de tremplin.

L’engagement politique est un moyen pour faire évoluer 
les choses, en relais toujours avec les citoyens, les 
associations, les syndicats etc. C’est aussi être disponible 
et à l’écoute des concitoyens, être force de propositions et 
défendre les valeurs du parti socialiste, auxquelles je crois. 
La connaissance des habitants du territoire où l’on vit et 
où l’on est élu est le socle de notre travail et nous permet 
d’être légitimé et de progresser dans notre mandat.

• Quels sont les grands thèmes de ta campagne ?

Ils sont naturellement liés aux préoccupations des Français : 
le logement, le travail, la couverture médicale, la prise 
en charge des personnes âgées, les jeunes et leur avenir, 
l’éducation, les discriminations, mais aussi le soutien à la 
viticulture, à l’agriculture et aux artisans. Les jeunes se sont 
largement impliqués dans la campagne de la Présidentielle, 
il faut continuer à les sensibiliser à notre vie démocratique 
et les intéresser à la vie locale. Les campagnes politiques 
en sont les meilleurs outils et je souhaite vraiment qu’ils y 
participent.

L’écologie est un thème important, il est nécessaire 
que chacun puisse prendre conscience de l’urgence 
environnementale et des mesures concrètes à prendre. 
Je suis donc très satisfaite de l’accord du Parti Socialiste et 
des Verts en Loire-Atlantique, qui ont décidé de se grouper 
pour ces élections. Il est important d’unir nos efforts 
pour lutter contre le réchauffement climatique, pour la 
préservation de notre environnement, pour la qualité de 
l’eau etc. et ce, pour assurer une qualité de vie durable aux 
générations futures•

Martine L’HOSTIS 

Conseillère générale de Vertou.
Elle est candidate à 
l’élection législative sur la 
10èmecirconscription. 

“L’engagement politique est un moyen pour faire évoluer les choses”
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“Rénover nos manières de penser et nos pratiques”

• Quels sont les grands thèmes de ta campagne ? 
L’élection législative est une élection nationale. La proximité nécessaire entre un ou une 
député(e) et les habitants de sa circonscription qui lui ont fait confi ance, ne change pas pour 
autant sa nature. Il s’agit bien de déterminer les équilibres à l’Assemblée nationale, de décider 
quelle majorité gouvernera le pays et du poids de l’opposition. Ma campagne est donc résolument 
politique : il faut maintenir un équilibre des pouvoirs après l’élection présidentielle, et pour cela 

avoir le groupe socialiste le plus nombreux possible. C’est aussi le meilleur gage de la nécessaire rénovation de la gauche 
et de notre Parti.   

• Après une législature d’opposition à la tête du groupe PS à l’Assemblée nationale, quel bilan 
tires-tu de ces 5 années ?
Le groupe socialiste a fait un gros travail. Il s’est opposé effi cacement et intelligemment : la lutte contre le CPE a été initiée 
à l’Assemblée nationale, la dénaturation de la loi SRU a été évitée, le projet de loi sur les effets soi-disant positif de la 
colonisation a été retiré. Si nous n’avions pas été là pour porter ces combats, nous les aurions perdus.
Les députés socialistes ont aussi beaucoup travaillé sur le fond, produit des analyses, des idées et des propositions qui restent 
à la disposition du parti sur tous les grands sujets qui préoccupent nos concitoyens, notamment le logement, l’éducation, la 
crise des banlieues etc. Cette ressource n’a peut-être pas été assez exploitée. 

• Quelle analyse politique fais-tu du résultat de l’élection présidentielle ?
L’analyse devra être collective et sans concession. Nous avons pris du retard dans le travail de rénovation que nous devons 
faire pour construire une gauche adaptée à une société qui a connu des changements profonds. C’est la responsabilité de 
tous. Le résultat de la présidentielle est la sanction de ce retard. Ségolène ROYAL a fait bouger les choses dans sa campagne. 
Il faut continuer.

• Dans les mois à venir, comment vois-tu les choses pour la gauche et le PS au niveau national ?
C’est à la fois simple et compliqué : soit nous sommes capables de  nous projeter dans l’avenir en restant unis, de rénover 
profondément nos manières de penser et nos pratiques, et la gauche pourra être à nouveau porteuse d’espoir pour ceux qui 
attendent d’elle une alternative crédible à la politique de la droite. Soit le PS repart dans la logique des clans et des écuries, 
en restant crispés sur des slogans du passé et la gauche sera dans l’opposition pour un bon moment.
Pour l’instant, il faut créer les conditions les plus favorables pour entamer ce travail : un bon résultat aux législatives 
avec un groupe socialiste et une gauche plus nombreux qu’aujourd’hui. Dans notre département, nous pouvons et devons y 
contribuer•

Entretien avec Jean-Marc Ayrault

Candidat sur la 3ème circonscription, Jean-Marc Ayrault fait le point sur sa campagne et sur la 
situation politique nationale. 

Jean-Pierre Fougerat
Suppléant 

Sur la troisième circonscription, Jean-Pierre Fougerat est plus que le suppléant de Jean-Marc Ayrault.
A eux deux, ils constituent une véritable équipe, un tandem, dont le maître mot est la com-
plémentarité. Jean-Pierre Fougerat est maire de Couëron, Vice-président de Nantes Métropole 
et Conseiller général, des mandats qu’il a conquis grâce à un ancrage territorial très fort, un 
travail de terrain permanent qui constituent pour lui un socle politique précieux pour évoluer 
aujourd’hui à des échelons territoriaux différents comme la métropole ou le département.

Très engagé dans la campagne présidentielle sur la troisième circonscription, où Ségolène 
Royal a atteint plus de 61% des voix, il mettra toute son expérience et sa détermination pour 
cette nouvelle étape que constituent les législatives•

“Construire une gauche adaptée 
à une société qui change”

• Maire de Couëron
• Conseiller général du 
canton de Saint-Etienne-
de-Montluc.
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Agenda

Législatives : les réunions et 
événements sur vos circonscriptions

Venez nombreux et faites circuler l’information à vos amis
1ère circonscription : Réunions de François de Rugy et Pascal Bolo
• Vendredi 1er juin : Salle de l’Odyssée à Orvault (18h45) avec Jean-Marc 
Ayrault et Dominique Voynet
• Samedi 2 juin : café politique au café le St Félix (9h30)
• Mercredi 6 juin : Réunion publique à 20h30 à la maison de quartier du Breil, 52 
rue du Breil
• Jeudi 7 juin : Réunion publique à Nantes Nord avec Yannick Vaugrenard, député 
européen, à la Mano, arrêt tram Chêne des Anglais (20h)
• Mardi 12 juin : Réunion publique à Sautron (20h)
• Vendredi 15 juin : meeting festif et unitaire à La Mano (20h)

2ème circonscription : Réunions de Marie-Françoise Clergeau et Alain Robert
• Jeudi 31 mai : Maison des Syndicats à Nantes (20h) avec Jean-Marc Ayrault
• Mardi 5 juin : Café citoyen à Nantes, rue Louis Blanc au bar “La Rotonde” (20h)
• Mercredi 6 juin : Opération parcs et jardins : Parc du Grand Blottereau à Nantes (16h)

3ème circonscription : Réunions de Jean-Marc Ayrault et Jean-Pierre Fougerat
• Mercredi 6 juin : Salle des Loisirs à Ste-Etienne-de-Montluc (20h)
• Jeudi 7 juin : 10 des Garennes (quartier Chantenay) à 19h, soirée festive 
• Vendredi 8 juin : Maison de quartier des Dervallières (20h) 

4ème circonscription : Réunions de Dominique Raimbourg et Michèle 
Gressus, en présence de Jacques Floch, député sortant
• Jeudi 31 mai : Salle Joliot Curie à Nantes Sud (20h30)
• Vendredi 1er juin : La Trocardière à Rezé (20h30)
• Lundi 4 juin : Salle Chai Gallai à St-Léger-les-Vignes (18h00)
• Mercredi 6 juin : Salle du Douet à St-Sébastien/Loire (20h30) 
• Jeudi 7 juin : Piano’cktail à Bouguenais (20h30)

5ème circonscription : Réunions de Michel Ménard et Annie Briand
• Mardi 5 juin : La Fleuriaye à Carquefou (20h30) avec Jacques Auxiette
• Mercredi 6 juin : Salle Bonnaire – Les Marsauderies à Nantes (20h30) avec 
Patrick Mareschal
• Jeudi 7 juin : Salle Polyvalente à La Rouxière (20h30) avec Claude Evin

6ème circonscription : Réunions de Pascal Bioret et Danièle Catala
• Vendredi 1er juin : Salle Nord à Guéméné Penfao (20h30) avec Claude Evin
• Mardi 5 juin : Salle Municipale à Héric (20h30)
• Mercredi 6 juin : Salle des Fêtes à Derval (20h30)
• Vendredi 8 juin : Pique nique festif sur l’Esplanade des Terrasses - Châteaubriant (18h30)

7ème circonscription : Réunions d’Adeline L’Honen et Olivier Château
• Jeudi 31 mai : Salle Athanor à Guérande (20h30) avec Yannick Vaugrenard
• Vendredi 1er juin : Mairie d’Escoublac à La Baule (20h30)

• Mardi 5 juin : Pontchâteau (20h30)
• Mercredi 6 juin : Espace culturel à Drefféac (20h30) avec 
Claude Gabillard
• Jeudi 7 juin : Espace du Petit Bois à Batz/Mer (20h30) avec 
Patrick Mareschal
• Vendredi 8 juin : Salle 1 Anne de Bretagne à St-André-des-Eaux 
(18h00) avec Claude Evin 
• Vendredi 8 juin : Espace Camille Flammarion à Pornichet (20h30) 
avec Jacques Auxiette

8ème circonscription : Réunions de Marie-Odile Bouille et 
David Samzun
• Vendredi 1er juin : Maison de quartier de Kerlédé à St-Nazaire (18h)
• Lundi 4 juin : Salle Polyvalente à Savenay (20h)
• Mardi 5 juin : Salle Polyvalente à Donges (20h)
• Vendredi 8 juin : Salle Agora 1901 à St-Nazaire (20h) avec 

Claude Evin et Joël Batteux

9ème circonscription : Réunions de Monique Rabin et Michel Bahurel
• Jeudi 31 mai : Salle Malestroit à St-Michel-Chef-Chef (20h)
• Vendredi 1er juin : Salle des Visitandines à Legé (20h)
• Mardi 5 juin : Salle Polyvalente à Frossay (18h)
• Mercredi 6 juin : Café citoyen sous la Halle à St-Jean-de-Boiseau (18h)
• Jeudi 7 juin : Salle Rose à Paulx (18h) et salle de l’Abbatiale  à St-Philbert (20h15)
• Vendredi 8 juin : Salle Henri IV à La Limouzinère (18h) et salle Eloi Guitteny à 
Ste-Pazanne (20h) avec Patrick Mareschal.

10ème circonscription : Réunions de Martine L’Hostis et Franck Nicolon
• Jeudi 31 mai : Salle Sèvre et Maine à Vertou (20h30) avec Patrick Mareschal
• Vendredi 1er juin : Salle des Quatre Vents au Loroux-Bottereau (20h30) avec Gilles Rampillon
• Mardi 5 juin : Salle du Champ de Foire à Clisson (20h30) avec Jacques Floch
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Législatives 2007

MEETING RÉGIONAL
En présence notamment

de Ségolène Royal
Lundi 4 juin

Zénith - NANTES
Horaire précisé aux militants dans un 
prochain courrier
 


